Modèle de texte à envoyer par mail à M. Jean-Bernard Lévy, nouveau Pdg d’EDF

Monsieur le Président directeur-général,

Je suis actionnaire d’EDF depuis le ….. 

Je souhaiterais attirer votre attention sur l’évolution de la situation du nucléaire français.

Les survols par des drones en octobre et novembre 2014 ont démontré la vulnérabilité de nos centrales nucléaires face aux nouvelles formes possibles de terrorisme.

De plus, le vieillissement des centrales est devenu le premier facteur de risque d’accident nucléaire en France. 

Le président de l’Autorité de sûreté nucléaire, Pierre-Franck Chevet, a lui-même déclaré en mai 2013 : « L’accident nucléaire est possible en France ». Malgré toutes les précautions mises en œuvre, ceux qui sont chargés de garantir la France contre l’accident nucléaire reconnaissent donc désormais leur impuissance et, à mes yeux, cela change la donne.

La fermeture préventive des vieux réacteurs nucléaires est une mesure de bon sens, soutenue par le petit actionnaire d’EDF que je suis : j’ai bien compris que j’ai plus à perdre qu’à gagner si les vieux réacteurs sont prolongés au-delà de 40 ans, et je sais que je serai moi-même, ainsi que ma famille, victime après l’accident.

Mon patrimoine immobilier perdra immédiatement et irrémédiablement toute sa valeur. 

La valeur de mes actions EDF chutera et mes autres actifs dans les entreprises du CAC 40 se déprécieront. Ceux qui en ont les moyens prendront la fuite et l’économie s’effondrera. 

Je n’ai aucune envie d’être contraint-e de consommer de la nourriture contaminée ni de fuir mon pays.

Le directeur de la centrale de Fukushima, accidentée le 11 mars 2011, est mort d’un cancer. Cela prouve qu’il ne faut pas attendre des dizaines d’années pour subir les conséquences de la contamination et qu’après la catastrophe, les salariés sont les premières victimes. Je préfère qu’ils soient affectés au démantèlement des centrales, ce qui présuppose qu’elles soient arrêtées avant d’être accidentées.

C’est pourquoi je vous demande la fermeture préventive des vieux réacteurs nucléaires français.

Comptant sur votre sens des responsabilités, je vous remercie par avance et vous prie de recevoir, Monsieur le Président directeur général, l’expression du meilleur de mes sentiments.

